


Décret 


de  la 

CONVENTION  NATIONALE, 

Du  17.'  jour  de  Frimaire , an  fécond  de  la  République  Françaife. 

une  6c  indivifible  , 

Ponant  que  les  Marchés  & les  Comptes  feront  ftipules 
^ rendus  en  livres  > décimes , if  centimes-. 

X-j  A C ON  VENTION  NATIONALE  cleCFCte  . 

Article  premier. 

A compter  du  premier  Germinal  de  l’année  aduelle  , 
deuxième  de  la  Républiquç , tous  les  marchés  qui  feront 
paffés  avec  les  fournilTeurs  & entrepreneurs  de  la  République , 
feront flipulés  en  livres,  décimes  & centimes. 

I I. 

Les  comptes  des  dépenfes  publiques  de  toute  efpece,  de 
la  préfente  année  & des  fuivantes , au  lieu  d’être  rendus  , 
comme  par  le  palTé  . en  livres,  fous  & deniers  tournois , le 
feront  ch  livres , décimes  & centimes, 
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Dans  la  reddition  des  comptes  des  dcpenfes  publiques 
pour  la  préfente  année , la  réduélion  des  fous  & deniers  en 
dccimes  & centimes  fera  faite  par  émargement  à la  fin  de 
chaque  chapitre  de  recette  ou  de  dépenfe , conformément 
à la  table  annexée  au  préfent  décret. 

î V. 

La  Convention  nationale  charge  la  commiffion  des  poids 
& mefures  de  rédiger  une  infiruéîion  pour  l’explication  de 
cette  table. 

■ V. 

N 

Le  Confeil  exécutif  fera  imprimer  de  publier  finflruélion 
rédigée  par  la  commiffion  des  poids  & mefures  ; il  l’enverra, 
avec  la  table  de  réduétion,  à toutes  les  autorités  confiituées 
de  la  République. 

Vifé  J) af  rinfpeâeur.  Signé  CORDyi R. 

Coîlationné  à Toriginal,  par  nous  préfident  & fecrétaires  delà 
Convention  nationale.  A Paris,  lé  2.  i Frimaire,  an  fécond 
de  la  République  une  & îadivifible.  Signé  Youlland, 
préfident  ; Marie  - JOSEPH  Chénier  & Chaudron 
R O U s s A U , fil  cré taire  s. 


Table  pour  convertir  les  Sous  if  Deniers  de  la  livre  numérah's 
en  Décimes  if  Centimes  de  la  même  livre.. 
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Vifé par  rînfpeâeîir.  Signé  Cordier. 


Collationné  à l’oiiginal,  par  nous  préfident  & iecrétaires  de  la  Convention 
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nationale.  A Paris,  le  21  Frimaire,  an  2.'  de  la  République 
une  & indivifible.  Signé  Voulland,  préfidcnt  ; 
Marie-Joseph  Chénier  & Chaudron  Roussau  , 

fecritnircs. 


Au  NOM  DE  LA  R É P ü B L I Q. UE  , ïe  Coiifcii  exécutif 
provifoïre  mande  & ordonne  à tous  les  Corps  adminidratifs 
k.  Tribunaux  , que  la  préfente  loi  ils  faffent  configner 
dans  leurs  regidres , lire,  publier  & afficher,  «Sl  exécuter 
dans  leurs  départemens  & redbrts  refpeélifs  ; en  foi  de 
quoi  nous  y avons  appofé  notre  dgiiature  & le  fceau  de 
la  République.  A Paris,  le  vîngt-unième  jour  de  Frimaire, 
an  fécond  de  la  République  Françaifè,  une  & indivifible. 
Signé  Deforgues.  Contref.gié  Gohier.  Et  fcellée  du  fceau 
de  la  République. 

Certifié  conforme  k F orifnimt. 


INST 


C T I O N 


Rédigée  par  la  Commiffion  des  poids  mefures  , en 
exécution  du  Décret  du  i g!  Jour  de  Frimaire , an  2/ 
de  la  République  une  mdivifible. 


1-  A R ie  décret  du  24  août  175)3  (vieux  üyfe  ) , la  livre 
numéraire,  qui  étoit  ci-devant  divifée  en  fous  & deniers, 
ie  fera  dorénavant  en  décimes'  Si  centimes  ; ie  décime  étant  fa 
dixième  partie  de  la  livre,  & le  centime  étant  la  dixième  partie 
du  décime.  i ■ 

Pour  faire  la  réduélion  dé  fancienne  divifion  en  fous  & 
"deniers,  à la  nouvelle  divifion  en  décimes  &.  centimes,  on  fê 
fervira  de  la  table  qui  efl  annexée  au  décret  du  17  frimaire  , 
& dont  nous  allons  expliquer  l’ufage.  • 

Cette  table  efl  compofée  de  douze  colonnes  portant  en  tête 
ies  nombres  de  deniers  depuis  zéro  jufqu’à  i i , & de  2.0  lignes 
portant  en  marge  le  nombre  des  fous  depuis  zéro  jufqu’à  : 
ie  nombre  contenu  dans  chaque  café  de  la  table,  donne  la 
réduétion  en  décimes  &.  centimes,  qui  convient  à la  ligne  des 
fous  à la  colonne  des  deniers  auxquelles  cette  café  cor- 
refpond. 

Soit  un  nombre  de  fous  Sé  'deniers,  comme,  par  exemple,. 
13  fous  8 deniers,  qu’on  propofe  de  convertir  en  décimes 
& centimes.  On  cherchera  d’abord  la  ligne  qui  porte  en  marge 
le  nombre  de  fous,  cefi:  - à - dire  13,'  on  fuivfa-  cette  ligne 
jurqu’à  la  rencontre  de  la  colonne  qui  porte  en  tête'  le  nombre 
de  deniers,  c^efl-à-^'dire  8,  & on  trouvera  dans  la^  café- quMettr 
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eü  commune,  le  nombre  ^8, 'dont  le  premier  chiffre  exprime 
le  nombre  de  décimes,  & le  fécond  exprime  celui  des  centimes 
contenus  dans  i 3 fous  8 deniers. 

Soit  maintenant  une  fomme  de  livres  , fous  & deniers  , 
par  exemple,.  47  livres  17  fous  p deniers  qu’on  propofe 
d’exprimer  en  livres,  décimes  & cen4imes  : on  écrira  d’abord 
le  nombre  de  livres,  c’eft-à-dire  47,  tel  qu’il  eft , parce  que 
le  changement  ne  doit  porter  que  fur  la  divifion  en  fous 
& deniers;  on  cherchera  enfuite  dans  la  table,  la  réduclion 
qui  convient  à 17  fous  p deniers,  & on  trouvera  le  nombre 
8^,  dont  le  premier  chiffre  exprime  le  nombre  de  décimes  , 
& le  fécond  celui  des  centimes  contenus  dans  17  fous  p 
deniers  ; cm  écrira  ce  nombre  à droite  du  nombre  de 
livres  47,  dont  on  le  féparera  par  uirè  virgule,  & on  aura  la 
fomme  réduite  comme  il  fuit  : 47  livres,  8c).  Cette  fomme 
s’énonce  ainfi  : 47  livres  8 décimes  p centimes,  ou  bien  47  liv. 
S P centimes. 

Soit  encore  à exprimer  en  livres , décimes  & centimes , 
la  fomme  3 i livres  o fous  p deniers  , on  cherchera  dans  la  table 
la  réduction  pour  o fou  p deniers,  Sc  on  trouvera  op,  qu’on 
ajoutera  à 3 i livres  en  le  féparant  de  cette  quantité  par  une 
virgule  , ce  qui  donnera  pour  la  fomme  réduite  3 i livres  04 
qu’on  énonce  ainh  : 31  livres  zéro  décime  4 centimes,  ou 
bien  3 t livres  4 centimes. 

On  remarquera  que  , quoiqu’il  n’y  ait  pas  de  décimes  dans 
cette  fécondé  réduélion  , on  a pofé  le  zéro  qui  tient  la  place 
qu’auroient  occupée  les  décimes  , s’il  y en  avoit  eu.  Cette 
attention  étoit  néceffaire,  & en  général  il  faut  toujours  pofer 
les  chiffres  qui  expriment  la  réduéllon  tels  qu’ils  le  trouvent 
dans  la  table,  parce  que  fins  cela  on  pourroit  dans  les  additions 
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des  Tommes  réduites , confondre  les  décimes  avec  les  centimes  , 
& réciproquement. 

Nous  ajouterons  ici  quelques  autres  exemples  qui  ferviront 
à rendre  Fufage  de  la  table  plus  familier. 


Sommes  en  fous 
& deniers. 


8 3 liv.  I 5 r.  7 d 
41.  1 . 10., 


O.  14.  p. 

zp.  O.  S. 

5)3.  18.  p. 


Sortîmes  en  décimes 
& centimes. 


41 ,09. 

0,73.. 

29,03. 

93,94. 


248,58. 


On  fait  que  la  nouvelle  divifion  de  la  livre  en  décimes  & 
centimes  aura  l’avantage  de  fimplifier  toutes  les  opérations  que 
l’on  fait  pour  ajouter,  fouPu-aire  , multiplier  divifer  des 
Tommes  quelconques  : ne  confrdérant  ici  que  l’addition  feulement, 
nous  dirons  que  pour  ajouter  des  Tommes ' qui  contiennent  des 
livres  , décimes  & centimes , faut  ^procéder  comme  fi  chaque  t 
fbmme  ne  contenoit  que' des  unités  d’une  même  efpèce  , en 
obfervant  de  placer  la  virgule  après  la  colonne  des  unités  de  ^ 
livres,  comme  elle  i’efl;  dans  les  Tommes  qu’on  additionne. 

Si  on  opère  de  cette  manière  fur  les  Tommes  rapportées 
dans  1 exemple  precedent  , on  trouvera  pour  la  (omme  totale 
248  liv.  58  ou  248  liv.  58  centimes.  Si  on  prend  de  même 
le  total  des  Tommes  exprimées  en  fous  & deniers,  qui  eP  248  L 
I I fous  7 deniers  , & qu  enfuiîe  , au  moyen  de  la  table  , 011 
falTe  la  réduélion  des  fous  Sc  deniers , 011  trouvera  ejicore  5-8 
centimes , comme  on  l’avoit  trouvé  en  faifant  l’addition  des 
réduélions  partielles. 
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?vlab  on  remarquera,  que  cet  apcorJ  n’a  pas  toujours  lieu  ; 
&;  qu’en  ajoutant  ainfi  plufieurs  fommes  réduites,  le  réfultat 
poLirroît  quelquefois  différer  de  celui  qu’on  obliendroit  en 
prenant  le  total  des  fommes  & faifant  la  reduélioii  fui  ce  total 
feulement. 

Cette  différence  vient  de  ce  que  des  fommes  de  fous  & deniers 
correfpondant  rarement  à des  nombres  entiers  de  centimes , 
on  a été  obligé,  dans  les  réduélions  de  la  table,  de  négliger 
les  fractions  de  centimes  plus  petites  qu’un  demi-centime  , & 
de  mettre  une  unité  pour  les  fraélions  plus  grandes  qu'un 
demi-centime,  Ainfi,  par  exemple.,  .la  vraie  réduclion  pour  5 fous 
8 deniers  leroit  28  centimes  8e  un  tiers  , 8c  on  11  a mis  dans 
la  table  que  28  centimes;  de  même  la  vraie  réduéfion  pour 
5 fous  P deniers  ifeff  que  de  28  centimes  trois  quarts,  8c 
on  a mis  dans  la  table  2p  centimes  , parce  que  , dans  le 
premier  cas,  la  fraélion  eft  plus  petite,  qu’un  demi,  8c  qu’elle 
eff  plus  grande  qu’un  demi  dans  le  fécond  cas. 

Au  reffe , lorfqu’on  fait  l’addition  d’un  grand  nombre  de 
fommes,  ces  petites  différences  en  plus  & en  moins  fe  compenfenf 
à très-peu.  près  entre  elles  , 8c  d’ailleurs  elles  n’auront  plus  lieu 
lorfque  les  calculs  ne  fe  feront  plus  qu’en  décimes  8c  centimes. 


A PARIS, 

DE  L^IMÏRIMERIE  NATIONALE  EXÉCUTIVE  DU  LOUVRE. 
An  IL'  de  la  République. 


